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Bulletin d’information, automne 2021 

Lors de ses explorations, Jacques-Cartier avait observé des vignes sauvages sur une île qu’il nomma 
Bacchus, future île d’Orléans. Il s’agissait de la vigne des rivages, une espèce indigène en Amérique, 
qui pousse dans les sols frais et humides jusqu’en Gaspésie. Elle croît surtout au soleil, le long des ri-
vières, des ravins ou encore à l’orée de la forêt. Cette plante ligneuse est dotée de vrilles qui lui permet-
tent de grimper aux murs, clôtures et végétaux. Elle peut même atteindre la cime des grands arbres. La 
vigne des rivages se reconnaît à ses feuilles luisantes, découpées en trois à sept lobes et bien sûr, à ses 
fruits bleu foncé. Ces raisins au goût surette sont comestibles pour les humains. Il y a compétition pour 
leur récolte, car plusieurs oiseaux comme les merles d’Amérique, les jaseurs d’Amérique et les mo-
queurs chat adorent ces baies juteuses.  

Chronique  faune/flore : la vigne des rivages  

1981-2021… Eh oui! CIME amorce sa 40e année d’existence.  

Malgré la chaleur des derniers jours, l’automne est officielle-
ment commencé! La reprise de presque toutes les activités et 
une météo plutôt incertaine font en sorte que la fréquentation 

en septembre a grandement diminué par rapport à l’an dernier. Toutefois, avec 
l’apparition des couleurs automnales, les prochaines fins de semaine devraient 
être nos plus achalandées de l’année. Nous avons dû ajouter de la signalisation 
afin de rappeler l’importance de rester dans le réseau de sentiers. Votre pa-
tience sera de mise envers les randonneurs moins expérimentés car les dépas-
sements doivent se faire dans l’emprise du sentier.   

Vous avez sans doute remarqué les impressionnants travaux dans les sentiers 
effectués par l’équipe du centre de la nature du mont Saint-Hilaire. Nous 
sommes très satisfaits de ces solides aménagements qui réduiront l’érosion et 
amélioreront la sécurité des randonneurs. Nous avons aussi installé les nou-
veaux panneaux au sommet, espérons que cette fois-ci, ils resteront en bon état 
plusieurs années. Merci à Patrick et Martin, nos valeureux membres du conseil 
d’administration, qui ont monté les lourdes plaques d’acier jusqu’au sommet. 
Les panneaux de la carrière ont été retirés et seront remplacés par une nouvelle 
version prochainement.  
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Photos: CIME, Wikimedia et Wikipedia 



Pour 2021, nous vous proposons une chronique en quatre temps pour souligner les 40 ans de CIME. 
Nous dresserons un portrait de l’évolution de notre organisme au fil des ans, une décennie à la fois.  

CIME, point tournant 2001-2011  

Acquisitions 

Cette période a été marquée par différentes acquisitions 
dont l’achat en 2006, de la propriété Monnoir. Cette acqui-
sition majeure a permis de déménager les bureaux de 
CIME au mont Saint-Grégoire et de donner un accès aux 
sentiers et au sommet de la colline à l’année. À partir de ce 
moment, la fréquentation des sentiers et le nombre de 
membres augmentent constamment. 

Au cours de cette période, CIME s’implique également 
dans le protection du Grand Bois de Saint-Grégoire en fai-
sant l’acquisition de quatre propriétés et en signant deux 
servitudes de conservation. CIME contribue ainsi à la pro-
tection de 20 % (89 ha) de la superficie de ce massif forestier 
abritant des espèces en péril. De 2004 à 2010, les enfants de 
nos camps de jour passaient une journée par semaine dans le Grand Bois. Ils y ont recueilli bien des sou-
venirs de chasses aux insectes mémorables et de randonnées jusqu’au refuge du Grand pic où les natura-
listes contaient de merveilleuses légendes. 

Communications 

Temps modernes obligent, CIME a créé et mis en ligne un premier site web au tournant du millénaire. 
En 2004, CIME produit un bulletin bisannuel de sensibilisation des propriétaires de milieux naturels. 
CIME diffuse également un bulletin d’information pour ses membres depuis 2007. En 2010, CIME pré-
sente une exposition de photos , un îlot de biodiversité, au Salon Rouge de la bibliothèque de Saint-Luc, un 
clin d’œil pour souligner l’année de la biodiversité. 
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Monique Gauvreau et Renée Gagnon dans le 

Grand Bois de Saint-Grégoire 



CIME, point tournant 2001-2011 (suite) 

Fidèles employées 

Cette décennie marque l’embauche d’employés perma-
nents, notre chef-naturaliste, Marie-France Côté (2006) 
notre secrétaire, Sylvie Foucras (2009), notre biologiste,   
Valérie Deschesnes (2009) et notre technicienne en bioécol-
gie, Lauriane Monette (2011). Avec notre directrice géné-
rale, Renée Gagnon, cette équipe toute féminine contribue 
avec passion au développement de CIME et nos fidèles 
employées sont toujours en poste après toutes ces années. 
 
Nouveautés 
 
Dès 2007, CIME organise ses premières activités grand 
public et des portes ouvertes annuelles. En 2008, CIME a 
inauguré de nouveaux panneaux d’interprétation au som-
met grâce à une importante subvention de la Fondation 
Hydro Québec pour l’environnement. Un vieux rêve se concrétise avec les magnifiques illustrations de 
Luc Normandin, artiste de la région. Les visiteurs peuvent maintenant mettre un nom sur les montagnes 
qui découpent le paysage vu du sommet. En 2009, CIME accueille les contes de Normanville sur ses sen-
tiers pour une soirée bien animée. D’autres collaborations avec le milieu culturel suivront. 
 
Et pour souligner ses 30 ans en 2011, CIME avait planifié une grande fête qui est littéralement tombée à 
l’eau avec l’ouragan Irène. Les célébrations ont eu lieu, sans électricité, en présence de quelques braves, 
mais fidèles amis de CIME. 
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2010 : Valérie Deschesnes, Marie-France Côté, 

Michelle  Durand, Renée Gagnon, Patrick 

Laniel, Sylvie Foucras 


